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Les avantages de l'agriculture

■ Tout ce qui brille n’est pas or, dit un ancien proverbe 
qife la crise actuelle a remis en vogue. Les splendeurs de la 
ville que le paysan entrevoyait dans ses rêves se sont bien 
souvent changées en misère, quand il a quitté sa terre pour 
aller en jouir. Les désillusions sont nombreuses depuis une 
couple d’années. Beaucoup d’ex-cultivateurs sont retournés 
sur leurs fermes, bien des sans-travail voudraient en faire 
autant: l’agriculture est en train de redevenir à la mode.

N’est-il pas à propos de seconder ce mouvement de 
retour en publiant partout les bienfaits de la campagne, en 
montrant au paysan son bonheur, qu’il est seul à ne pas 
admettre ? Chacun voit mieux les avantages des autres et 
ses propres chagrins: nous sommes tous besaciers, dit le 
fabuliste, et le paysan qui songe à la ville l’est plus que per­
sonne; pour lui la terre est un purgatoire et la ville un 
Paradis terrestre.

Il s’agit donc de mettre un frein à la désertion des 
campagnes en exposant aux yeux qui ne voient pas, les 
avantages de l’agriculture, infiniment supérieurs à ceux que 
pourrait trouver dans les villes, en travaillant à la journée, 
à forfait ou à son compte, le laboureur qui abandonnerait 
sa terre. On déserté ordinairement parce que la ville paye 
mieux, pour établir les enfants, pour être plus distingué, 
pour faire une belle vieillesse, etc. Mais précisément, on 
devrait rester à la campagne pour ces mêmes motifs, ainsi 
que nous allons tâcher de l’établir en rappelant quelques-uns 
des avantages de l’agriculture au triple point de vue écono­
mique, physique et moral.
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